
De nouvelles contraintes pèsent sur les budgets des 
communes. L'après-crise Covid et les répercussions 

de la guerre en Ukraine sur le coût de l’énergie, des 
matériaux de construction et de l'alimentaire ont fait de ce 
budget 2023 un défi particulièrement délicat à relever.

Malgré une revalorisation des bases locatives décidée 
par l'État (calquée sur l'inflation : 7,1%), la faiblesse des 
recettes oblige la Ville à recourir à l’augmentation de 4,8% 
de sa part communale.

Dans ce contexte, la Ville équilibre son budget 
en combinant une rigueur dans l'instant et une 
constance dans ses projections de long terme liées au 
développement durable et aux défis énergétiques. 
Parmi les grands projets qui rythmeront l'année, on 
retrouve la fin de la rénovation du Château de l'Ermitage 
et de son pôle dédié à l'activité économique, à l'emploi et 
à l'insertion, le lancement de la nouvelle école du centre et 
bien sûr la protection et le développement du capital vert, 
marqueur de l’identité de Gradignan.
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BUDGET 2023
Entre ambition et maîtrise
Adopté en Conseil Municipal début avril, le budget municipal 
a été plus difficile à boucler que d'habitude, soumis à une 

inflation exceptionnelle. Afin de l'équilibrer, la Ville  
se voit contrainte d'augmenter la Taxe Foncière 

de 4,8% pour la part communale.

BUDGET GLOBAL

48,44 
Millions d'euros 

FONCTIONNEMENT

36,13 
Millions d'euros 

INVESTISSEMENT

12,31
Millions d'euros 

L'impact de l'envolée des prix
La conduite de ces projets induit une surcharge liée 
à l'envolée des prix de l'énergie et des matériaux de 
construction. Les tarifs ont ainsi grimpé en moyenne 
de 30% dans le bâtiment l'année dernière. Des 
surcoûts auxquels la Ville doit faire face, notamment 
en redéfinissant ses projets pluriannuels en 
concertation avec ses partenaires. Une négociation 
de réévaluation des équilibres financiers de la 
ZAC "Cœur de Gradignan" prenant en compte ces 
évolutions est notamment en cours.

UNE POLITIQUE TARIFAIRE ATTRACTIVE ET SOLIDAIRE
Au quotidien, la Ville tient à maintenir des tarifs les plus 
accessibles, sans réduire pour autant la qualité et la 
diversité des services proposés aux jeunes et aux familles. 
Cette volonté a un coût pour la collectivité, puisque les 
recettes attendues n'augmenteront au total que de 0,5%, 
bien moins que l'inflation (7,1 %). À titre d'exemple, les tarifs 
de la restauration scolaire ne grimperont que de 0 à 3% 
en fonction du quotient familial, là aussi loin des tensions 
inflationnistes sur le porte-monnaie des Gradignanais.
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Comment se présente le 
budget de la Ville pour 2023 ?
C'est un budget inédit dans un contexte 
d'inflation galopante, d'instabilité 
internationale et d'inquiétude nationale. 
Les tarifs de l'énergie ainsi que les 
coûts des matériaux nécessaires aux 
travaux ont explosé. À titre d'exemple, 
malgré notre éligibilité aux dispositifs 
financiers proposés par l’État (filet de 
sécurité et amortisseur énergétique), 
le gaz et l'électricité nous coûteront 
3 millions d'euros en 2023, soit  
+1,3M euros !

Que ressentez-vous après 
ce travail sur un budget très 
compliqué ?
La situation est sous contrôle mais il 
nous faut être vigilants et surtout agiles 
pour être à même de nous adapter aux 
changements permanents. Il nous faut 
continuer à rationaliser nos dépenses, 
optimiser nos achats, investir dans la 
rénovation énergétique et entretenir 
nos parcs et jardins qui incarnent le 
« bien vivre » à Gradignan.

Vous avez finalement 
proposé d'augmenter la 
fiscalité locale ? 
Depuis la disparition de la taxe 
d'habitation, la taxe foncière représente  
plus de 65% de nos recettes de 
fonctionnement. En choisissant de 
maintenir le volume des subventions 
aux associations et les tarifs de nos 
services bien en dessous du niveau 
de l'inflation, le recours à la fiscalité 
locale était inévitable dans une ville qui 
voit le nombre de nouveaux logements 
augmenter doucement, avec le souci 
constant de conserver un cadre de vie 
où la nature garde toute sa place.

Fabien Lecuyer 
Adjo nt au Ma re - 
F nances - Marchés pub cs

INVESTISSEMENTS
Maintenir le cap

La Ville finance la poursuite de ses grands projets de ville à destination des générations futures, 
mais aussi des opérations de proximité plus immédiates pour renforcer la qualité de vie de 

chacun dès aujourd'hui. Dix millions d'euros de nouveaux investissements vont être engagés.

1

2

DE GRANDS PROJETS STRUCTURANTS

Château de l'Ermitage : ouverture cet automne
L'ouverture de ce nouveau pôle « Économie, emploi, insertion » combine le 
renforcement des services liés à la promotion de l'emploi, la création d'entreprise, 
un nouveau lieu de ressources associatives, avec la sauvegarde d'un patrimoine 
historique gradignanais fermé au public depuis le milieu des années 80.

La ZAC : l'école du centre pour débuter
Le projet d'aménagement urbain entre dans sa phase concrète. La nouvelle 
école du centre sera le premier bâtiment à sortir de terre pour un budget 
global de 12,7 millions d'euros HT étalé sur plusieurs années et financé -très 
avantageusement- dans le cadre du dispositif ZAC.

La Poterie : la rénovation passe par des fouilles
Cet automne, une phase de fouilles archéologiques imposée par l’État va 
précéder l'intervention lourde sur le four-bouteille extérieur durement éprouvé 
par les aléas du temps et en grand risque de péril. 500 000 euros ont été obtenus 
de la Fondation Stéphane Bern, auxquels s'ajoute une participation de la Caisse 
Locale du Crédit Agricole à hauteur de 32 000 euros.

DES OPÉRATIONS DE PROXIMITÉ

• Parmi les opérations prévues, les jeux d'enfants des parcs de Mongaillard, du 
Moulineau et de l'Ermitage, ainsi que les city-stades de Barthez et Saint-Géry 
vont être rénovés cette année. Une aire de fitness va également voir le jour à 
Mandavit, alors que le club house/vestiaire du club de Pilotari, à proximité, sera 
réaménagé.
 
• L'entretien du capital vert de la commune sera une nouvelle fois un axe fort 
de l'exercice budgétaire. La campagne de plantations et replantations dans 
l'espace public se poursuit, même si l'objectif de 3 000 arbres dans le mandat 
sera dépassé dès cette année.
 
• La Ville, avec l'assistance de Bordeaux Métropole, entame le processus 
d'étude de sa Zone Agricole Protégée dans le secteur sud de la commune. 
Un périmètre de 30 hectares qui sera progressivement voué à une agriculture 
raisonnée destinée à être distribuée en circuit court.

• La rénovation énergétique des bâtiments communaux compose une part 
essentielle de ce budget. L'école Saint-Géry, la crèche Jardin Découverte et 
la salle du Solarium vont bénéficier de travaux de rénovation plus ou moins 
importants. La réhabilitation du groupe scolaire de Malartic s’achèvera au cours 
de l'année 2024. 
 
• L’éclairage public bénéficie également d'un plan pluri-annuel de 
modernisation, générateur d'économies substantielles à l'instar de l'extinction 
nocturne décidée en novembre dernier.
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FONCTIONNEMENT
Responsabilité et contraintes

NB : Le niveau d'endettement par habitant est le plus faible depuis 
10 ans. La capacité d'investissement de la Ville dans les années à venir 
en sera renforcée. La capacité de désendettement a ainsi été ramenée à 
9,41 années (11,68 en 2022).

Moyenne au niveau national pour les villes de même strate en 2019 : 
1032€ (source DGFIP)

Hausse d'impôts sur le foncier 
Un vote du taux communal 
dicté par le contexte

Pour la deuxième fois en 10 ans, la fiscalité locale va évoluer à 
Gradignan. Une hausse de 4,8% va être appliquée sur le taux du 
foncier bâti et non bâti. Cette décision s'explique par le contexte 
inflationniste omniprésent bien sûr, mais aussi par la volonté de 
maintenir un haut niveau de service public aux habitants et une 
politique tarifaire solidaire.
Plus largement, cette augmentation est à mettre en lien avec la 
politique de construction de logements raisonnée que mène la 
commune afin de maintenir son identité de « ville-parc ». Privée 
des recettes fiscales nouvelles que peuvent générer de grands 
programmes de construction, la municipalité privilégie délibérément 
la qualité de vie des Gradignanais à travers une évolution 
démographique douce.
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Faiblesse 
de la Dotation d’État,
la Ville souhaite 
la révision 
de sa dotation 
Pour la première fois depuis 
12 ans, la Dotation Globale 
de Fonctionnement (DGF) 
allouée à la Ville de Gradignan 
ne baissera pas. Malgré cette 
pause, la perte de DGF est 
conséquente. Elle est passée 
de 3,8 millions d'euros annuels 
en 2012 à 1,5 million en 2022. À 
titre de comparaison, Gradignan 
ne reçoit que 55,8 euros par 
habitant, contre 188 euros en 
moyenne pour les villes de la 
même strate démographique.

La faiblesse de cette DGF 
est une anomalie restant 
incompréhensible que le Maire 
de Gradignan, Michel Labardin, 
cherche à faire réviser. Il a été 
jusqu'à rencontrer le Ministre 
des Comptes publics Gabriel 
Attal le 22 novembre dernier à 
Paris sur ce thème. 

L'enjeu est de taille : si la 
Ville n'était dotée que de la 
dotation médiane, c'est une 
recette de 3,2 millions d'euros 
supplémentaires qui serait 
injectée dans le budget !

• Les subventions aux associations 
culturelles, sportives, sociales et de 
loisirs ont été confortées (485 000 
euros). Un effort important pour la 
commune afin d'encourager le lien 
social et le dynamisme qu'entretiennent 
l'ensemble des dirigeants et bénévoles 
engagés dans leur fonctionnement.
Les hauteurs de subventions allouées 
aux autres grandes structures (Centre 
Communal d'Action Sociale, Théâtre 

des Quatre Saisons, Établissement 
Public pour la Jeunesse Epajg) sont 
également maintenues.

• La Ville a stabilisé ses effectifs 
entre 2022 et 2023. Malgré cela, la 
masse salariale a été impactée par la 
réévaluation nationale du point d'indice 
des agents des collectivités (+500 000 
euros). Un effort consenti volontiers par 
la commune afin de soutenir le pouvoir 

d'achat de ses personnels.

• Les charges courantes sont 
également en augmentation en 
raison du contexte international. 
L'impact sur les prix de l'énergie 
(électricité, gaz et carburant) font 
gonfler la note de +106% (+1,7 million 
d'euros). Enfin, les coûts liés à 
l'alimentaire grimpent également de 
10% (+100 000 euros)


